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-En vérité, ma femme, dit l'homme, je ne sais ce que j'en'dois
croire, mais ne dirait-on pas qu'on vient à notre rencontre ?

-Mais oui, mon homme, dit la femme, on le dirait certaine-
ment. Et même il n'y a plus de doute. iVois plutôt-; l'ange nous
montre du doigt, et l'on pousse des cris de bienvenue. Salut done,'
de la main, puisque tu n'a pas de chapeau. Encore ! encore ! et
plus vite ! et plus bas I... Et tenez, voici le cortège qui n'est plus
qu'à vingt pas de nous. Déjà saint Pierre nous sourit. A défaut
de beaux habits, prenons notre mine des dimanches. L'honneur
qu'on nous fait vaut bien cela.

A ce moment, saint Pierre les Abordait.
-Bonjour, mes amis, dit le saint. Vous venez chez nous, je le

vois.- C'est bien, c'est bien, braves gens. Je suis charmé de vous
voir. Quoiqn'on ne m'ait pus prévenu, vous trouverez vos places
prêtes, et de bonnes je vous on réponds. Mais je n'ai pas le temps
de causer. Nous allons au-devant d'un riche dont le bon Dieu
m'a fait annoncer l'arrivée, et il faut y nettre de l'empressement.
Si vous voulez vous joindre au cortège, vous rendrez votre part
d'honneurs à celui que nous allons recevoir.

Ainsi parlant, saint Pierre reprit sa route, suivi de son brillant
cortège, derrière lequel marchaient, n'osant faire autrement, nos
deux époux un peu penauds.

-E> t bien, mon homme, disait la femme, est-ce encore toi qui
avait raison et les riches ne sont-ils pas toujours les riches, aussi
bien au ciel que sur la terre ?

-Je n'y comprends rien, femme, dit l'homme; non je n'y com-
prends rien du tout.

-Qu'est-ce que vous ne comprenez pas, mon brave, dit un vieux
saint, qui, à cause de son grand. âge, marchait un peu en arrière
des autres; qu'est-ce que vous ne comprenez pas ?

. - Il ne comprend pas,dit la femme prenant la parole à la place de
son mari, ni moi non plus, je l'avoue, la différence que saint Pierre
fait entre les pauvres et les riches,les riches qui,par parenthèse, ont
eu, comme on dit, leur Paradis sur terre, et les pauvres que notre
curé appelait les membres souffrants de Jésus-Chribt. Il me sem-
ble que si une différence était faite entre les uns et les autres, elle
devrait être à l'avantage des membres souffrants de Notre-Sei-
gneur.

-Vous n'avez pas tout à fait tort dans ce que vous me dites,
ma commère, reprit le vieux saint, quoique, à la manière dont
vous le dites, il soit évident qu'une mouche vous a piquée. Seule-
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